
Lettre infos du 3 mars 2010 
Bonjour chers adhérents, 
Quelques nouvelles de Tamatave où nous sommes maintenant depuis plus de trois semaines. 
Le travail ne manque pas et nous avons bien avancé. Les cadeaux des parrains ont tous été 
distribués, ainsi que les courriers, et la plupart des réponses sont déjà envoyées. 
Ce n’est pas toujours facile, car nos enfants aux familles très défavorisées parlent rarement le 
français ; ou alors quand ces enfants sont très jeunes, c’est difficile de les faire écrire. 
 
 
Lundi 1er mars. Nous avons programmé 
la visite de plusieurs familles mais il 
pleut beaucoup. Nous resterons donc au 
local. 
Il y a une coupure d’électricité (comme 
chaque jour !). 
On peut quand même travailler grâce à 
nos (trop rares !) ordis portables. 
On en a profité pour liquider quelques-
uns de nos vieux coucous qui tombent 
sans cesse en panne ! 

 
 

 

 
 
 
Aujourd’hui la cantine se fera à 
l’intérieur.  
Le service permanent se déroule de 
11 h 30 à 13 h 30. 
C’est le lieu de rencontre de nos 
enfants parrainés, car ils sont dans 
des écoles différentes. 

 
Tous les matins il faut faire les achats des produits frais sur les marchés, sans dépasser le 
budget, mais en faisant en sorte que les menus soient toujours équilibrés. 
 



Il y a toujours de la viande, du poisson ou des œufs, des légumes, des brèdes et/ou des grains, 
ainsi qu’un dessert ou un laitage. Ici, brochettes de viande de zébu. 

  
 
Dès notre arrivée, nous avons donc procédé à la distribution des cadeaux des parrains, puis 
aux remises de courriers. 
 

 
 
Aurore a passé beaucoup de temps à lire, 
expliquer, aider à la rédaction des réponses. 
Ce travail ne peut être fait que deux fois par 
an, quand des membres actifs sont en 
mission. Il ne nous est pas possible 
d’entretenir une correspondance suivie toute 
l’année.  
Nous espérons que les parrains seront en 
mesure de le comprendre, notre mission 
étant avant tout orientée sur l’aide 
alimentaire d’urgence et l’aide à l’éducation. 
 

Nous faisons tout ce que nous pensons être utile et efficace. Par exemple, nous avons décidé 
de mettre en place des cours de Français pendant les vacances de Pâques. 
 
En ce qui concerne les cadeaux, ça nous a fait très plaisir de les distribuer de votre part, mais 
nous ne serons plus en mesure de les transporter dans nos bagages, leur nombre étant devenu 
trop important. Il faudra prendre l’option de l’envoi postal directement à notre local à 
Tamatave dont voici l’adresse. 
FITIAVANA MADAGASCAR   Lot 90B Ter Parcelle 14/33  MORAFENO 
501 TOAMASINA (MADAGASCAR) 
Bien préciser le nom de l’enfant et son numéro personnel de famille : nous avertir de la date 
de l’envoi du colis sur le courriel   courrier.fitiavana@gmail.com 



 
Certains parrains nous ont remis une somme d’argent pour acheter sur place des produits de 
première nécessité,  des vêtements ou autres. C’est très bien mais en même temps cela 
déséquilibre notre conception de l’équité. 
Ce que j’entends par là, c’est qu’en étant sur place, nous sommes à même de déterminer où 
sont exactement les besoins d’urgence de tel ou tel enfant. 
Exemple, un enfant a reçu globalement une centaine d’euros de ses parrains (cadeaux + dons 
personnalisés) ; un autre, également parrainé par nos soins et habitant la case voisine n’a rien 
eu du tout. 
Nous préférons de très loin des dons impersonnels, qui permettront justement de répondre aux 
besoins les plus urgents et/ou à de petits extras qui profitent à tous : Exemple, cadeaux de 
Noël, ou goûter de Pâques, que nous organisons d’ailleurs prochainement. 
L’impersonnalité de votre don n’en a pas moins de valeur, bien au contraire. 
Ceci dit, nous respecterons vos désirs mais nous nous devions de clarifier nos positions par 
rapport à notre conception de l’aide humanitaire. 
 

 

 
 
La famille Feno Marie, Gigi et sa fille Marie 
Virginie ne peuvent profiter de la cantine car 
ils habitent trop loin. Nous avons mis au 
point pour eux une aide correspondant à leurs 
besoins et à nos possibilités. 

 
 
Nous essayons de revisiter un maximum de 
familles, ce qui nous permet de remettre à 
jour les fichiers. Pas toujours facile. 
On déménage souvent dans les quartiers 
pauvres. On ne nous le signale même pas 
parfois ! Comme si on devait toujours tout 
deviner ! Ca me donne une occasion de plus 
de râler ! Mais on finit par les retrouver… 
 
 
 

 
 
 
Il nous a fallu une journée d’investigations 
pour retrouver la case de la tante de Tina que 
nous avions mise en parrainage en mars (cas 
d’hydrocéphalie).  
 

 



 
 
 
Tina a déjà été opérée à Tana. Elle a un drain 
qui permet d’évacuer dans l’intestin l’excès 
de liquide céphalo-rachidien. Elle doit aller à 
Tana tous les deux mois, ce qui engendre des 
frais de déplacement et un certain coût pour 
les soins. En collaboration avec ses parrain-
marraines nous avons mis en place une aide 
spécifique et avons acheté une poussette 
adaptée pour que la tantine puisse promener 
l’enfant (qui sinon est toujours couchée dans 
une case) 

 

 

De nombreux cas de santé se présentent 
souvent à nous. Beaucoup de grosses fièvres 
(Palu), et très souvent des infections cutanées 
de tous types. C’est là qu’intervient le docteur 
Suzy, médecin malgache de notre organisme. 

 
 
 
Voici donc les dernières nouvelles en direct de Tamatave. Fin avril vous pourrez lire sur le 
site, le journal de bord d’Aurore, la Vice Présidente. A ce moment, la plupart des fiches 
familles auront été remises à jour (demander les codes à info.fitiavana@gmail.com ) 
http://fitiavana.blog4ever.com 
Pour ceux qui le désirent, vous pouvez participer au forum des parrains du monde animé par 
notre collaboratrice « Anne »  http://www.parrainsdumonde.info/forum 
 

 
Bien cordialement à tous, 
 
         ALBERT 


